
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Après la pluie 

Après la pluie le ciel est en paix, 

L'arc en ciel se met à briller: 

Il fait comme un pont pavoisé 

Où le soleil est acclamé. 

  

C'est beau de regarder, le nez en l'air, 

Tous ces drapeaux rouges ou verts. 

Mais pour le voir - Ah quel dommage! - 

Il faut d'abord qu'éclate l'orage. 

  

Ne serait-ce pas mieux ma foi 

Que l'orage n'existe carrément pas? 

Un arc en ciel sans la tempête 

En voilà une véritable fête. 

  

Une fête pour toute la Terre 

Faire la paix avant la guerre ! 

  

Gianni Rodari 

 

Le globe 

Offrons le globe aux enfants 

Au moins pour une journée 

Donnons-leur afin qu’ils en jouent 

Comme d’un ballon multicolore, 

Pour qu’ils jouent en chantant 

Parmi les étoiles. 

Offrons le globe aux enfants, 

Donnons-leur comme une pomme énorme, 

Comme une boule de pain toute chaude 

Qu’une journée au moins, 

Ils puissent manger à leur faim. 

Offrons le globe aux enfants, 

Qu’une journée au moins le monde apprenne la 

camaraderie. 

Les enfants prendront de nos mains le globe 

Ils y planteront des arbres immortels. 

Nazım Hikmet 
 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Ils sont tombés… 

 
Ils sont tombés comme les blés 

Les gars si fiers de leurs vingt ans 

Ils sont tombés comme les blés 

Sans avoir mangé leur pain blanc ! 

 

Ils sont tombés comme des fruits, 

Des fruits amers en leur verdeur, 

Ils sont tombés comme des fruits, 

Sans épuiser tous les bonheurs. 

 
Ils sont tombés comme arbrisseaux 

Blessés au cœur en pleine sève 

Ils sont tombés comme arbrisseaux 

Sans pouvoir achever leur rêve ! 

 

Tombés comme des feuilles mortes 

Au seuil d’un lugubre printemps 

Tombés comme des feuilles mortes 

Sans revoir les neiges d’antan. 

 

Anne Bizeau 

(A la mémoire de mon frère tombé en 1917) 
 

Ils sont tombés comme les blés 

Les gars si fiers de leurs vingt ans 

Le dormeur du val 

C’est un trou de verdure où chante une rivière, 

Accrochant follement aux herbes des haillons 

D’argent ; où le soleil, de la montagne fière, 

Luit : c’est un petit val qui mousse de rayons. 

Un soldat jeune, bouche ouverte, tête nue, 

Et la nuque baignant dans le frais cresson bleu, 

Dort ; il est étendu dans l’herbe, sous la nue, 

Pâle dans son lit vert où la lumière pleut. 

Les pieds dans les glaïeuls, il dort. Souriant comme 

Sourirait un enfant malade, il fait un somme : 

Nature, berce-le chaudement : il a froid. 

Les parfums ne font pas frissonner sa narine ; 

Il dort dans le soleil, la main sur sa poitrine, 

Tranquille. Il a deux trous rouges au côté droit. 

Arthur Rimbaud 

 

 

http://www.poetica.fr/poeme-57/arthur-rimbaud-dormeur-du-val/


 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La paix! La paix!  

Qu´est qu´on en a rêvé! 

Malheureusement la  

guerre a commencé. 

Pour tous ces gens qui 

vont peut-être mourir, 

nous avons un grand  

Chagrin et aucun  

Plaisir. 

Pas de guerre! 

Que la paix! 

Ce sont les gens 

qui ont décidés. 

Un monde en paix nous 

le voulons, 

Pour le créer nous 

combattons. 

Nous ne voulons 

pas la faire 

cette maudite guerre. 

  

Paola Farber 

 

Automne 1914 

 

 

Les feuilles tombent doucement 

Sans aucun bruit, en grand mystère 

Ont-elles peur obscurément 

D’aller mourir en pleine terre 

Et de se perdre dans le temps ? 

Les feuilles tombent doucement… 

 

Les hommes tombent follement 

Dans le vent qui souffle en rafales 

C’est la chanson des noirs autans 

Les balles sifflent sur les dalles 

Sifflent, mortelles dans le vent 

Les hommes tombent follement 

 

 

Anne Bizeau 
 



Les symboles de la paix : 

 


